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UN ATELIER D’ÉCRITURE





historique du projet











Depuis plusieurs années se fait ressentir la nécessité de remédier au relâchement du travail écrit en essayant de mettre à la portée des élèves des objectifs et des outils.





L’idée d’un atelier d’écriture a germé petit à petit avec, comme perspective, l’amélioration de l’écrit associée à une pratique pédagogique différente. Il fallait essayer de sortir du cadre de l’exercice traditionnel de rédaction (que l’on n’a d’ailleurs pas supprimé) pour essayer de valoriser le travail d’écriture afin qu’il soit reconnu comme un acte essentiel et non un exercice purement formel dans lequel on ne met rien de soi.





Un projet fut mené à terme en 1992 avec le professeur d’Arts plastiques, Madame POINSIGNON : sculpture et poésie à travers l’oeuvre du sculpteur Henri LAURENS et autour de sculptures réalisées par des élèves de 3è. Un recueil de poèmes a été élaboré : Le chant des formes.





L’année précédente, une expérience concluante avait été réalisée avec une classe de 6è qui avait également débouché sur la création de petits poèmes libres, réunis en un recueil également : Rime à tout, rime à rien.





Le bilan fut positif, la satisfaction d’un travail abouti sans la pression de la note associée au plaisir d’écrire, plaisir de créer. S’approprier le langage en jouant avec les mots. La poésie fut le genre choisi car les textes sont courts, donc une production facile à gérer plus aisément dans son déroulement et sa finition et qui ouvre de façon naturelle la perspective sur les jeux de langue.








Le projet avec un intervenant





Expérience 1993-1994








Monsieur BEUVELOT du Théâtre du JARNISY est intervenu durant l’année1993-1994 dans une classe de 4è, à raison d’une séance de 1 h 30 par quinzaine. Je vais parler de ce travail puisqu’il a été poursuivi cette année avec les mêmes élèves, maintenant en 3è.
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Les phases de cette intervention





Le but recherché fut de faire écrire les élèves dans un contexte original, en un lieu qui serait vécu comme propice à la création, libéré de la pression et du poids de la norme scolaire dans laquelle l’élève s’enferme se conformant à l’image qu’il croit qu’on attend de lui.





Il s’agissait de faire éclater les cadres d’un exercice obligatoire, répétitif, dans lequel il ne s’implique pas. S’ils écrivent souvent aussi mal, c’est que les élèves ne sont pas motivés et ne ressentent pas le besoin de s’exprimer.





Il va falloir déclencher chez eux l’envie d’écrire et le plaisir qui en découle. Prendre en compte leur écrit en le valorisant par une note, mais en attendant l’étape finale réalisée qui sera positive puisque les brouillons auront été repris plusieurs fois, soumis au professeur, plusieurs fois remaniés après discussion.





Le travail individuel fut dans un premier temps privilégié.








1ère PHASE





Un personnage





1ère étape : Écriture





A partir d’un objet choisi et apporté par chaque élève (un objet auquel il tenait tout particulièrement) s’est élaboré la naissance d’un personnage qui aura été décrit puis qui racontera un événement marquant de son existence à la 1ère personne.





2ème étape : Mise en jeu





Mise en voix - mise en espace : chaque groupe choisit son lieu ; le public (la classe) se déplace.





3ème étape : Les textes sont étoffés - L’interprétation s’enrichit





Puis les textes vont évoluer. Il va falloir faire intervenir des personnages qui n’existaient pas initialement. On tire les textes vers le genre dramatique, on va supprimer toutes traces de narration.





Les élèves vont choisir parmi leurs camarades ceux qui sont susceptibles d’interpréter leur texte.




















Monsieur BEUVELOT fera intervenir son expérience d’homme de théâtre en exposant (et en faisant réfléchir) le problème du choix des acteurs pour un metteur en scène et abordera toute une série de questions autour de l’interprétation d’un rôle.











BILAN








Une satisfaction ressentie de la part des élèves puisque leur écrit est abouti et prolongé. On se sert de leur texte : il est lu et interprété par d’autres ; on le donne à voir et à entendre.





Chaque élève se fait écrivain d’un texte qu’il a dû modifier lorsque le genre théâtral le commande. Il lui est également demandé de se faire l’interprète d’un texte qu’il n’a pas écrit et de céder le sien, son texte ne lui appartient plus ...





Chacun se fera donc auteur, puis acteur et metteur en scène ... Et chacun doit écouter l’autre ...





Sur le plan personnel, chaque élève est valorisé. En effet, son écrit est pris en compte mais aussi sa personne.








Les élèves ont la parole





- « On nous a proposé une autre façon de travailler »


- « Pour la première fois, on utilise nos textes... »


- « On connaît mieux les autres à travers leur travail ... »


- « Les adultes s’occupent de nous et on peut leur parler autrement »


- « Confiance en soi plus grande ... On écrit plus facilement après, on parle plus facilement devant les autres ... »


- « On a une meilleure connaissance du monde du théâtre »


- « On apprend à jouer un rôle »


- « On Sort des cours traditionnels »


- « On redécouvre les autres »


- « On développe son sens critique »
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2ème phase





L’écriture de textes dramatiques





1) Proposition d’un projet	( un « livre » réunissant les textes écrits


	( une lecture spectacle





Les cours de français du trimestre seront centrés sur le théâtre (l’Avare - Cyrano de Bergerac). Ainsi était assurée la cohérence entre les séances d’intervention et le cours afin que les élèves ne se trouvent ni déphasés ni en rupture et que chaque intervention soit ressentie comme un complément de cours ou un élément moteur. Il fallait éviter qu’un intervenant soit vécu comme étranger et les séances comme extérieures au travail scolaire. Cette expérience devait être perçue comme nécessaire et le projet comme un moyen de progresser, d’évoluer.





2) Organisation





	* 8 groupes furent constitués pour écrire 8 piécettes (à partir du personnage imaginé au 1er trimestre) ;





	* plusieurs mises au points seront nécessaires.





L’écriture dramatique pose des problèmes spécifiques. Les élèves ressentiront des difficultés et les soulèveront :


exemple : Comment faire correspondre écriture et jeu - on doit se mettre à la place de l’acteur au moment où on écrit - on doit faire correspondre la situation et le personnage, etc...





Pour les aider - on aura lu en cours et étudié (le plus possible) des textes de théâtre et dans les séances d’intervention un texte court (14 lignes) sera proposé en jeu dramatique : la délation de B. BRECHT (Grande peur et misère du IIIè Reich).





On mènera en parallèle l’écriture et l’interprétation de cette scène.





Ce travail se révélera d’une grande richesse car on arrive à sensibiliser les élèves au théâtre du point de vue de l’écriture et du jeu.





A propos d’écriture :


* un questionnaire sur l’Art ( une langage, une communication


* trouver la réplique juste


* didascolie efficace 


* il faut élaguer, éviter les clichés, viser la cohérence


* bien penser que le texte écrit doit être mis en scène


* éviter les explications pour laisser au spectateur la possibilité d’imaginer


* préférer pour un personnage l’opacité à la transparence.











Lecture des textes écrits - écoute et critiques





	- modèle ( La délation


	- économie de mots


	- potentiel émotionnel





Questionnement sur le texte ( un personnage, pour être crédible, doit avoir un enjeu.





Jeu dramatique - la délation





	- propositions de jeu


	- changement de personnages = le couple homme-femme devient père-fils, 2 frères, 2 jumelles... Ainsi, avec le même texte, on se rend compte que l’interprétation est multiple.





Intérêt :


Le jeu théâtral est nécessaire pour fabriquer le texte dramatique. C’est presque un passage obligé pour mieux sentir et cerner les objectifs. On va au bout de l’idée, du geste, du jeu.





Lorsque les textes seront terminés, chacun sera sollicité pour jouer un personnage. Des propositions de jeu seront faites.





Les élèves devront réfléchir à un lieu possible dans le collège.





A ce moment de leur réflexion leur fut proposé un exposé concernant l’espace scénique et son évolution dans le temps depuis les Grecs jusqu’à l’époque moderne en passant par le 17è siècle.





Enfin, les propositions de jeu sur les textes seront tentées, achevées et réussies. (les textes avaient été récapitulés au tableau, chaque élève s’inscrivait pour jouer un personnage, la règle étant que l’acteur n’est pas l’auteur du texte choisi).








3ème PHASE





Les dernières séances seront alors consacrées à la poésie et la lecture spectacle projetée se fera avec ces textes poétiques.





En effet, tous les élèves ont opté pour ce genre après avoir été sollicités pour d’autres horizons ; il leur avait été proposé d’écrire un texte personnel suggéré par les écrits dramatiques précédents.
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Chaque piécette devait donner lieu à un écrit dont la forme restait libre :


	- conte ou nouvelle


	- lettre


	- poème ou chanson


	- B.D. (forme qui donnera lieu à un développement intéressant = synopsis, scénario, dialogues... dramaturgie).





Finalement le choix de la forme fut unanime ( le poème.





Le 3ème trimestre aura donc été consacré à la poésie.





Les cours seront axés sur l’étude de nombreux poèmes (interprétation et versification).





Les séances d’intervention tourneront autour d’exercices, (avec jeux de mots) pour libérer l’imagination créatrice et les dernières serviront à imaginer et mettre au point le spectacle.





Les élèves écriront chacun un poème (travaillé et remanié pendant les heures de cours). Un recueil les réunira dont le litre choisi fut : Les désenchantés.





Enfin, chacun choisira un poème, en apprendra le passage qui lui paraît contenir l’essentiel du point de vue du sens ou du rythme ou des images et dans un lieu adéquat les 30 élèves évolueront sur un fond musical pour une mise en voix et en espace.











BILAN





Bilan trimestriel





L’objectif final aura donc été atteint :





	- un recueil de textes poétiques : les désenchantés


	- un spectacle : la mise en jeu en accord avec le thème.





Les élèves ont toujours été enthousiastes et se sont beaucoup investis lors du spectacle et pour le travail de répétition, leur participation fut effective (choix du vêtement... choix de la musique, etc..).





Bilan annuel :





Ce travail leur a beaucoup apporté.
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Des enseignements sur le théâtre proposés par un homme de théâtre expérimenté. :





	- une étude de textes dramatiques mais pas seulement d’un point de vue littéraire propre au cours de français ;





	- une manière d’aborder le jeu dramatique ;





	- un questionnement sur la place du théâtre dans la littérature ;





	- un atelier d’écriture qui leur a permis de faire aboutir des textes puisqu’ils ont donné lieu à leur interprétation. Ils se sont faits auteurs et acteurs interprétant le texte d’autres...





Ils ont ensuite écrit chacun un poème (travail sous tendu par une étude de la Poésie) ;





	- un spectacle : théâtraliser la poésie est déjà un défi en soi et réaliser ce travail avec 30 élèves d’une classe de 4è fut une performance qui a séduit tout le monde.








Expérience 1994-1995








Durant un trimestre, l’expérience s’est poursuivie avec les mêmes élèves maintenant en 3è. Et l’idée de faire une intervention sur une classe de 6è est venue après leur avoir donné la possibilité d’écrire des contes.








I - Les séances en classe de 3è se sont poursuivies selon la même perspective.





Des interventions sur de grandes questions d’ordre littéraire quant à l’écriture





par exemple :	- sur des thèmes d’inspiration ( - de quoi parlent les écrivains. 			- quand une oeuvre est-elle 				achevée ?





Des exercices donneront lieu à des textes retenus :





1) observer sa main, s’arrêter sur un détail, noter les mots qui viennent à l’esprit.





Écrire 12 lignes d’un texte qui commence par : « alors sa main.... ». Chaque élève aura écrit un texte en le remaniant jusqu’à ce qu’il présente un véritable intérêt.

















2) D’autres textes seront écrits, cette fois en groupe et d’après une contrainte de départ





5 ou 6 répliques tirées d’oeuvres théâtrales seront données au hasard. Il faudra les intégrer dans une situation imaginée avec des personnages à créer dans une petite saynète, la difficulté résidant dans la gestion de la cohérence et du texte et de la situation et des personnages.





Lorsque les textes seront achevés, ils seront lus à la classe par le groupe et une réflexion autour de chacun naîtra.





Chaque texte donnera lieu à une interrogation ; ce qui permettra aux auteurs de revenir sur certains aspects à clarifier.





Forts de leur expérience de l’année précédente, le travail ira plus vite, les élèves ont maintenant compris comment et à qui un écrit peut servir.





Tout a un sens, même le titre choisi.





A ce stade de l’étude, un exposé intéressant leur fut dooné : une réflexion sur la signification du nom des personnages d’après une étude sur Bajazet de RACINE.








3) Enfin, le dernier exercice proposé sera en rapport avec l’étude menée en cours sur l’argumentation. Pour faire sentir aux élèves qui ont du mal à cerner l’exercice d’argumentation, il leur sera proposé de jouer une situation avec des personnages s’affrontant sur des arguments opposés.





_________________








L’expérience s’arrêtera là pour permettre à d’autres élèves de bénéficier de ces séances d’intervention. Le choix s’est porté sur la classe de 6è, les élèves ayant été très motivés à l’idée de pouvoir jouer des textes qu’ils avaient écrits.





__________________











II - Des séances dans une classe de 6è





1) Écriture d’un conte





Au cours du 1er trimestre, les élèves ont lu, expliqué et analysé des contes. �






Après avoir fait l’étude classique de ce genre littéraire (structure narrative, vocabulaire spécifique, personnages ...) et commencé à écrire tout d’abord des situations initiales, des péripéties puis des situations finales, ils sont arrivés à la production de 8 contes.





Après avoir constitué des groupes de travail, plusieurs phases d’écriture ont pu être peaufinées à partir de canevas élaborés après la lecture. Les phases d’écriture collective sont toujours précédées de la lecture du travail personnel de chacun (fait à la maison) et le groupe choisira ce qui lui semble le meilleur possible narratif.





Les séances se sont toujours déroulées avec toute la classe constituée de 30 élèves et les groupes ont bien fonctionné.





Les contes ont été rassemblés en un recueil et le titre choisi par tous : Contes de mon Collège





2)  La lecture-spectacle


Monsieur BEUVELOT est intervenu pour régler la démarche « théâtrale ».





7 contes ont été proposés par 4 groupes de 4 élèves.





Chaque groupe s’est beaucoup investi et, en écoutant les consignes et les critiques, chacun a apporté beaucoup de soi pour enrichir de propositions multiples chaque interprétation.





Quand les groupes de lecture se sont constitués librement, chaque participant a choisi un passage à lire (qui n’était jamais le texte qu’il avait écrit).





Chaque conte lu devait être mimé et illustré à l’aide d’objets qu’il fallait manipuler (par exemple : une passoire figurait une soucoupe volante et éclairée s’il le fallait par une lampe de poche ... Des petits nains verts étaient figurés par un tissu vert recouvrant les mains ... Des jouets pour des animaux... etc.).





Régler les entrées, les sorties, le noir et la lumière - les moments où chacun devait intervenir - le « spectacle » fut réussi.








BILAN





Il a donc fallu étudier les ingrédients du conte pour parvenir à écrire. Apprendre à travailler en groupe (et à écouter les autres) et parvenir ensuite à faire une lecture claire, intelligible et intelligente, en allant plus loin puisque dans chaque lecture était contenu un embryon de jeu dramatique.





Ce fut une expérience concluante qui a requis beaucoup d’exigence mettant en jeu l’exploitation des qualités de chaque enfant.


� PAGE �10�











